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	La Légende du Cœur du Temps.

	Les mondes peuvent changer... mais les vraies légendes ne s'effacent pas.

	Les ténèbres et la lumière se sont incessamment affrontées depuis la nuit des temps.   Des univers ont été créés et se sont désintégrés sous les pieds de leurs créateurs, et le besoin permanent du bien et du mal n'a jamais été contesté.  Cependant, un nouvel élément est parfois ajouté à l’alchimie... la seule chose que les deux camps veulent posséder mais qu'un seul ne peut obtenir.

	Paradoxal par nature, le Cristal du Cœur de Gardien est la seule constante que les deux camps se sont toujours efforcés d’obtenir.  Cette gemme a le pouvoir de créer et de détruire l'univers tel que nous le connaissons, mais elle peut aussi mettre fin à toutes les souffrances et à tous les conflits dans un même souffle.  Certains disent que le cristal a son propre esprit... d'autres disent que les dieux sont derrière tout cela. 

	Chaque fois que le cristal est apparu, ses gardiens ont toujours été prêts à le défendre contre tous ceux qui voulaient l'utiliser pour leurs propres gains. L'identité de ces gardiens reste inchangée et ils aiment avec la même férocité, quel que soit le monde ou le temps dans lequel ils évoluent.

	Une jeune fille se trouve au centre de ces anciens gardiens et est l'objet de leur affection. Elle détient en elle le pouvoir du cristal lui-même. Elle est la porteuse du cristal et la source de son pouvoir. Les limites sont souvent floues, et la protection du cristal se transforme lentement en protection de la prêtresse contre les autres gardiens.

	Elle est le nectar dont s'abreuve le cœur des ténèbres. Elle est la faiblesse qui rend les gardiens du cristal vulnérables aux attaques. Les ténèbres ont soif du pouvoir du cristal et aussi de la jeune fille, comme un homme aurait soif d'une femme. 

	Dans chacune de ces dimensions et réalités se trouve un jardin secret connu sous le nom de « Cœur du Temps ». Là, la statue d'une jeune prêtresse humaine est agenouillée. Elle est entourée d'une magie ancestrale qui garde son trésor secret caché et bien préservé. Les mains de la jeune fille sont tendues comme si elles attendaient qu'on y dépose un trésor. 

	La légende dit qu'elle attend que la puissante pierre connue sous le nom de Cristal du Cœur du Gardien lui revienne.

	Seuls les gardiens connaissent les véritables secrets qui se cachent derrière la statue et savent comment elle a vu le jour. Avant que les cinq frères ne tirent leur premier souffle, leurs ancêtres, Tadamichi, et son frère jumeau, Hyakuhei, ont protégé le Cœur du temps pendant son existence la plus sombre. Pendant des siècles, les jumeaux ont protégé le bouclier qui empêchait le monde des humains de se superposer au royaume des démons. Cette tâche était sacrée et les vies des humains et des démons devaient être gardées en sécurité et secrètes les unes des autres. 

	Accidentellement, pendant leur règne, un petit groupe d'humains est passé dans le monde des démons à cause du cristal sacré. Durant une période de troubles, ses pouvoirs ont provoqué une déchirure dans le bouclier qui séparait les dimensions. Le chef du groupe des humains et Tadamichi sont rapidement devenus des alliés, faisant un pacte pour fermer la faille dans le bouclier et garder les deux mondes séparés à jamais. 

	Mais entre-temps, Hyakuhei et Tadamichi tombèrent tous deux amoureux de la fille du chef humain. 

	Contre la volonté de Hyakuhei, la déchirure fut réparée par Tadamichi et le père de la jeune fille. La force du bouclier fut décuplée, séparant à jamais le dangereux triangle amoureux. Le cœur de Hyakuhei était brisé... Même son propre frère de sang, Tadamichi, l'avait trahi en s'assurant que lui et la prêtresse soient séparés pour l'éternité. 

	L'amour peut se transformer en la plus diabolique des choses une fois qu'il est perdu. Le cœur brisé de Hyakuhei s'est transformé en colère et en jalousie malveillantes, provoquant une bataille entre les frères jumeaux, mettant fin à la vie de Tadamichi et séparant leurs âmes immortelles. Ces éclats d'immortalité ont créé cinq nouveaux gardiens pour prendre la garde du bouclier et le protéger de Hyakuhei, qui avait rejoint les démons du royaume du mal. 

	Emprisonné dans les ténèbres qu'il était devenu, Hyakuhei rejeta toute idée de protéger le Coeur du Temps... au lieu de cela, il utilisa son énergie pour bannir complètement le bouclier. Ses longues mèches d’un noir de jais lui arrivant descendant jusqu’aux genoux, et un visage n’appartenant qu'aux plus séduisants, démentaient la véritable noirceur dissimulée sous son apparence angélique.

	La guerre s’engagea entre les forces de la lumière et des ténèbres et la statue sanctifiée commença à émettre une flamme bleue aveuglante, signalant la réincarnation de la jeune prêtresse et la réapparition du cristal de l'autre côté.

	Les gardiens, attirés par la lueur, entreprirent leur devoir de protection et la bataille entre le bien et le mal commença réellement. D'où l'entrée dans un autre univers où l'obscurité domine au sein du monde de la lumière.

	C'est l'une de leurs nombreuses aventures épiques...

	 

	 


 

	 

	Chapitre 1 « Plumes de Minuit »

	 

	Des plumes sombres traçaient un chemin dans le ciel nocturne alors que Hyakuhei volait dans la tempête qu'il avait créée... sa colère en était le cœur. Les éclairs et le tonnerre épousaient son humeur alors que la pluie cachait la vérité de son tourment. Son pouvoir ultime était de prospérer sur l'autorité des démons qu'il combattait puis absorbait son être... mais il ne s'attendait pas à ce que cela se retourne contre lui d'une telle manière.

	Sa cible avait été un démon facile à vaincre et à consumer dans le vide qu'était son âme. Mais le démon avait caché un morceau de cristal de cœur de gardien brisé au plus profond de son esprit. Ce pouvoir avait permis à l’esprit des rêves de survivre et il essayait maintenant de prendre sa revanche. 

	Les yeux noirs de Hyakuhei devinrent un peu plus sombres alors qu'il se demandait si ce n'était pas la véritable intention de l’esprit depuis le début : le détruire de l'intérieur. Le modeste esprit des rêves pensait lui donner... des cauchemars !  Dans sa rage, Hyakuhei avait par erreur emprisonné l’esprit des rêves dans son corps pour le faire taire à jamais... mais celui-ci le tourmentait maintenant de l'intérieur.

	Le démon avait un pouvoir incontrôlé auquel Hyakuhei ne s'attendait pas. Il avait en lui la capacité de voir le passé dont même lui n'avait pas conscience. Des choses qui s'étaient produites dans un autre temps et un autre lieu... des réalités alternatives. Avec un tel pouvoir, Hyakuhei aurait dû savoir qu'il possédait l'un des talismans du cristal sacré. 

	Maintenant, le démon choisissait de le tourmenter avec des visions lorsqu'il fermait les yeux sur le monde qui l'entourait... le sommeil était maintenant devenu un lieu de tromperie.

	Les souvenirs intrusifs faisaient bouillir son sang à un degré douloureux en suscitant en lui un désir qu'il avait oublié... une envie de la prêtresse aux cheveux auburn qui lui échapperait à jamais. La faim qu'il ressentait était insupportable maintenant, un rappel de la trahison ultime des tréfonds de son âme... l'amour devenu maléfique une fois qu'il vous a été enlevé.

	Ses cheveux d'ébène cachaient son visage angélique alors qu'il hurlait de fureur. - Comment oses-tu me montrer le passé alors que je ne peux rien faire pour le changer ! Le son de sa voix se perdait dans le tonnerre qui résonnait autour de lui. Il tonnait de façon assourdissante en réponse à son angoisse, le narguant presque pour qu'il continue. Des éclairs illuminaient brièvement son visage, faisant ressortir la beauté de ses traits.

	Il s'était réveillé une heure plus tôt trempé des sueurs nocturnes qui accompagnent ses rêves. Il avait tenu son corps... l'avait touché. Ses yeux d'ébène se rétrécirent de colère. Elle l'avait laissé l'aimer et elle ne s'en souvenait même pas. Cela seul était bien plus douloureux que les rêves, et pourtant, même maintenant, ils avaient leurs propres vies que le destin avait une fois de plus entrelacées. 

	Les rêves récurrents n'avaient pas de fin... elle lui échappait toujours, le poussant à vouloir voir et ressentir davantage de ce récit tourmenté doux-amer. La chose la plus maléfique et la plus vengeresse que le démon des rêves ait pu faire était de raviver son désir. Il était censé l'avoir dépassé, embrassant la créature qu'il était devenu en son nom. Même maintenant, il n'osait pas l'affronter de peur de se perdre dans la souffrance de sa propre âme.

	Hyakuhei sentit sa colère retomber alors qu'il écoutait les voix chuchotant malicieusement en son fort intérieur. Les innombrables entités maléfiques qu'il contenait, des démons qui obéissaient volontiers à ses ordres, convergeaient vers le démon des rêves... dans une bataille intérieure qui ne dura pas longtemps.

	Le démon des rêves était contraint de se plier à la volonté de son nouveau maître, ne serait-ce que le temps que les chaînes invisibles puissent le retenir. Il savait que le démon pouvait encore le narguer avec des voix et des images séduisantes, mais il savait aussi qu'il pouvait maintenant utiliser ce pouvoir emprunté pour partager ces souvenirs avec la prêtresse. 

	Les lèvres de Hyakuhei se courbèrent légèrement en un sourire déformé, sachant qu'il pouvait maintenant utiliser le pouvoir du démon pour son propre avantage. Il nourrirait la prêtresse des rêves de ce qu'ils avaient autrefois partagé de l'autre côté du temps... se plantant dans ses imaginations nocturnes et mélangeant les souvenirs avec l'étrange lien qui les maintenait connectés même maintenant dans ce monde. 

	Il leva sa main devant lui... tenant ce qui pourrait l'aider. Les éclats du Cristal du Cœur de Gardien qu'il avait collecté s'illuminèrent, reflétant l'éclair qui fusa juste au-dessus de lui. Alors qu'il regardait les petits cristaux s'animer, son image y apparaissait comme un reflet. Son regard caressa la douceur de son visage et le rouge rubis de ses lèvres pleines. Il allait maintenant devenir un maître de l'illusion.

	« Je t'aurai encore », murmura-t-il d'un air maussade avant que la malice ne revienne dans sa voix. « Prêtresse, je vais pénétrer dans ton esprit où tu ne pourras pas m'échapper ou échapper aux souvenirs de ton propre passé... notre passé ! » 

	Les morceaux de cristal brisés brillaient dans sa paume, tandis que leur pouvoir, désormais altéré, traversait les mondes et les réalités pour retrouver la prêtresse dans son propre monde... où elle dormait. 

	 

	*****

	 

	De l'autre côté du Cœur du Temps, dans son lit bien chaud, Kyoko dormait... mais le silence du sommeil était troublé par les images et les sons qu'elle émettait en se tournant et se retournant. La confusion se déchaîna alors que les sons et les mouvements se confondaient dans son esprit et qu'elle était perdue dans cet étrange cauchemar. 

	Elle se mit à transpirer tandis que le rêve devenait presque réel... trop réel car il l'attirait.

	Kyoko pouvait entendre le cri de détresse de l'ennemi au moment où elle perdit connaissance. Elle avait fait tout ce qu'elle pouvait.  Elle avait empêché Hyakuhei d'acquérir le Cristal du Cœur de Gardien de la seule manière qu'elle connaissait. Sa dernière pensée était la tristesse... elle avait brisé le Cristal du Cœur de Gardien et maintenant, elle ne pouvait pas rentrer chez elle dans son propre monde.

	Hyakuhei regarda la fille qui avait gâché tous ses plans. Il leur avait fait croire qu'il était mort, qu'il n'était plus une menace, puis il avait silencieusement attendu dans l'obscurité. 

	Il savait que tant que la prêtresse était avec ses gardiens, elle était trop puissante pour être approchée. Alors il s'était caché et avait supprimé son pouvoir, faisant le mort, attendant qu'elle fasse l'erreur d'être seule. Elle serait faible et vulnérable... ce qui lui permettrait de lui prendre le Cristal du Cœur de Gardien.

	Tout s'est parfaitement déroulé. Elle avait été seule dans les jardins du Cœur du Temps... prête à retourner à travers le portail temporel, pensant maintenant que le jeu dangereux était terminé... le jeu qu'ils avaient joué pendant plusieurs années sans vainqueur. Il avait été à deux doigts de ce qu'il voulait plus que tout. 

	Hyakuhei se tenait debout au-dessus de la belle prêtresse vierge, ses cheveux noirs corbeau coulant comme de la soie le long de son corps, frôlant ses mollets et flottant encore dans la brise créée par l'éclatement du Cristal du Cœur de Gardien.

	Il était aussi beau qu'un ange noir, mais en lui battaient les nombreux cœurs de démons enragés. Il voulait tuer la Prêtresse pour ce qu'elle avait fait, mais il manquait de courage... il ne le pouvait pas alors que son regard caressait le visage qu'il aimait. Les traînées de lumière jaillissant des éclats du Cristal du Cœur de Gardien illuminaient encore le ciel comme une pluie de météorites célestes... il était trop tard. 

	Hyakuhei savait que ses gardiens viendraient la chercher. Les enfants de son frère essaieraient une fois de plus de la sauver de lui... et l'histoire se répéterait encore et encore. Les cieux avaient scellé leur destin il y a des millénaires... pour offrir ensuite la possibilité de changer ce même destin.

	Son visage angélique se transforma en un rictus. Les gardiens ne trouveront pas leur prêtresse cette fois. Rapidement, il étreignit son corps mou dans ses bras. Personne ne savait encore qu'il était vivant et pour l'instant, il voulait que ça reste ainsi. Il ne lui ferait pas de mal... au contraire, Hyakuhei décida... cette fois-ci... il la garderait. 

	Masquant à nouveau son aura maléfique, il utilisa son pouvoir pour ouvrir un petit trou noir et y pénétra, entraînant Kyoko avec lui à travers le portail. Le portail se referma silencieusement derrière eux... effaçant tout indice de la vérité. Lorsque les gardiens viendraient la chercher, ils croiraient simplement qu'elle était rentrée chez elle, les abandonnant à leur terre de démons.

	Kyoko se réveilla en sursaut dans son lit, se demandant d'où venait ce cauchemar. Elle fouilla la pièce avec de grands yeux émeraude effrayés, s'assurant que ce n'était pas réel... que Hyakuhei n'était pas là. Elle pouvait encore sentir son contact, et bizarrement, cette sensation lui manquait. Mais en même temps, elle voulait en effacer le souvenir. Elle tira les couvertures autour d'elle, confuse.

	Dans le silence de la maison, Kyoko savait qu'elle ne retrouverait jamais le sommeil, alors elle commit la plus grosse erreur de sa jeune vie... elle décida de retourner dans un monde de démons au milieu de la nuit. Être avec les gardiens serait la seule chose qui lui permettrait de se sentir à nouveau en sécurité.

	Quelques minutes plus tard, elle se retrouvait de l'autre côté du Cœur du Temps, regardant la clairière qui entourait la statue de la jeune fille. Elle soupira maintenant qu'elle était aussi loin que possible du lit dans lequel elle venait de faire un cauchemar. Mais malgré tout, elle sentait que le rêve la hantait, comme s'il attendait qu'elle se rendorme. 

	Il narguait les recoins de son esprit, assaillant son imagination d'images trop vivaces pour être ignorées. Secouant la tête, elle prit une profonde inspiration et s'imprégna de la familiarité de son environnement.

	D'énormes pierres blanches émergeaient du sol en souvenir du magnifique château qui abritait autrefois les jardins connus sous le nom de Cœur du Temps. Le vent s'engouffrait dans les branches des arbres environnants, apportant un son doux à l'obscurité tranquille.

	Voyant des éclairs au loin, Kyoko tourna ses yeux émeraude vers l'est. Elle frissonna en se demandant comment quelque chose d'aussi beau pouvait être aussi dangereux. Même dans le ciel sombre, elle pouvait voir les nuages qui cachaient les étoiles. Les éclairs dansaient sur les nuages comme des pattes d'araignée, donnant à l'orage lointain un aspect sinistre.

	Kyoko cligna des yeux quand elle vit les éclairs converger vers un seul endroit dans les nuages. Ils formaient une petite boule de lumière avant d'exploser comme dans une explosion d'étoiles. Elle n'était pas surprise par ce phénomène, ayant vu des choses plus choquantes qu'un nuage de foudre. Ce qui attira son attention, c'est que ça se reproduisait toujours au même endroit.

	« Qu'est-ce que je fais ici ? » demanda-t-elle à la statue de la prêtresse qui lui ressemblait tant, sachant qu'elle n'obtiendrait pas de réponse. Les nuages furieux de l'orage qui approchait n'étaient pas encore arrivés jusqu'à elle et la lumière de la lune brillait comme si elle éclairait le sanctuaire de la jeune fille.

	Kyoko se rapprocha, examinant les détails extraordinaires de la statue et s'interrogeant pour la centième fois. Elles étaient presque identiques, elle et la statue... mais elle avait été sculptée il y a plus de mille ans dans ce monde... pas dans le sien. Une fois de plus, elle se demande qui avait pu le placer là et pourquoi ? Comment peut-on sculpter un objet avec un visage que personne n'a connu ou vu avant sa création ?

	Kyoko soupira de nouveau en se demandant ce qu'elle faisait. Il était presque minuit et elle avait dit aux gardiens qu'elle ne serait pas de retour avant le matin.  Mais alors qu'elle était allongée dans son lit douillet, dans son monde relativement sûr, elle ne pouvait pas dormir à cause d'un sixième sens qui lui disait que les choses étaient sur le point de changer.  Que ces changements soient pour le meilleur ou pour le pire, elle ne pouvait le dire... et les rêves de l'ennemi n'aidaient pas.

	Ses pensées oscillaient entre le Cristal du Cœur de Gardien et le talisman brisé qu'il était devenu. Comme toujours, ses rêves et cauchemars se déplaçaient à travers les gardiens qu'elle n'avait jamais sollicités, et les dangereux démons qu'ils amenaient avec eux.

	Ses pensées se tournèrent instantanément vers Hyakuhei, leur ennemi. Elle ne pouvait pas comprendre comment quelqu'un d'aussi beau pouvait être aussi cruel et dangereux. Kyoko vit un autre éclair dans le ciel, au loin. Elle haussa un sourcil en se rappelant que les apparences pouvaient être trompeuses. 

	Beau ou pas, tout comme la foudre, Hyakuhei était très dangereux. Elle savait que chaque fois que Hyakuhei collectait des morceaux du talisman dispersé, il devenait encore plus fort, même s'il était déjà extrêmement puissant au départ. Il avait déjà la capacité de prendre en lui les démons les plus faibles, de basse naissance, et de prospérer sur leur pouvoir obscur. Il pouvait aussi libérer ce pouvoir avec des effets dévastateurs quand le moment était venu, comme au combat. 

	Avec une telle capacité, pourquoi convoiter le Cristal du Cœur de Gardien ? Qu'aurait-il à gagner en recueillant le talisman ? Croyait-il vraiment qu'il obtiendrait tout ce qu'il désirait une fois qu'il serait complet et en sa possession ? Encore une fois, ces questions ne faisaient qu'engendrer d'autres questions et des secrets qui n'étaient pas censés être connus.

	Kyoko plongea son regard dans les yeux de pierre de la jeune fille, se demandant quels secrets ils renfermaient. Levant la main, elle toucha doucement la joue de marbre et demanda : « Hyakuhei semble presque invincible même sans l'aide des talismans, alors pourquoi essaie-t-il de les trouver ? ». Le silence était sa réponse.

	Réalisant qu'elle parlait une fois de plus à un objet en pierre, Kyoko serra les lèvres pour garder ses pensées pour elle. - Mince, j'ai vraiment besoin d'amis, marmonna-t-elle. Baissant la main, elle tourna le dos au sanctuaire qui la transportait entre les mondes.

	Poursuivant ses pensées, elle se mordit la lèvre inférieure en imaginant l'ennemi dans son esprit. Plus Hyakuhei gagnait des pièces du talisman dispersé, plus il devenait dangereux à affronter. Si jamais il obtenait toutes les pièces du talisman, il serait alors capable de franchir la barrière entre le monde des démons et celui des humains. C'était la véritable réponse à sa question. 

	Si cela se produisait, aucun des deux mondes ne serait en mesure d'arrêter son obsession mortelle pour le pouvoir des ténèbres. - Je ne laisserai pas cela se produire, tu sais. Ses épaules tombèrent avec le poids du respect de cette promesse.

	Son esprit revint au rêve qu'elle avait fait il y a moins d'une heure... le même rêve qui lui avait donné des sueurs froides et l'avait fait se redresser dans son lit. Les sons et les sensations du rêve étaient si réels qu'elle aurait pu jurer qu'elle y était vraiment. C'était comme si elle regardait tout ce qui se passait et le ressentait en même temps.

	« Mais c'est impossible... Non ? » Elle jeta un regard en arrière vers la statue alors que le souvenir du rêve revenait la hanter. Hyakuhei l'avait capturée dans son rêve et bien qu'elle l'ait combattu... avait-elle vraiment une chance ?

	Kyoko cligna des yeux en espérant que le souvenir du rêve disparaisse rapidement. Elle ne voulait pas ressentir la peur qui, elle le savait, accompagnerait cette vision proche du cauchemar. En voyant la statue de la jeune fille qui la fixait, elle se rendit compte de la situation. Que ce soit vraiment arrivé dans le passé ou que ce ne soit que le souvenir d'un rêve... c'était toujours un souvenir dans le sens le plus complet du terme. 

	Elle sentit les images revenir vers elle, la faisant se comporter comme une biche prise dans les phares. Ses yeux se fermèrent à nouveau, comme si le destin exigeait qu'elle se souvienne de tout... même des pensées de l'ennemi. Cette fois, il ne s'agissait pas des mêmes visions que les précédentes.

	Dans le rêve, elle était passée par le Coeur du Temps. Mais au lieu que les gardiens soient là à l'attendre, c'était l'ennemi... Hyakuhei. Alors qu'elle se retournait pour fuir par le chemin qu'elle avait emprunté, il tendait le bras et saisissait son poignet d'une poigne de fer pour stopper sa fuite. Peu importe à quel point elle se battait pour s'éloigner de lui... il semblait que plus elle se débattait, plus il se rapprochait.

	Il tendit son autre main et saisit son menton pour lever son regard effrayé vers le sien et elle cessa de se débattre au moment où leurs yeux se croisèrent. Au lieu des yeux noirs et froids de l'ennemi, elle regardait des yeux bruns et chauds.

	« Heureux de te revoir », murmura doucement Hyakuhei au moment où ses lèvres se posèrent sur les siennes.

	Kyoko se pinça si fort que cela la fit sursauter et le rêve éveillé s'arrêta soudainement comme si elle avait actionné un interrupteur. Les rêves et les cauchemars tentaient-ils de l'avertir d'un destin inconnu ou cela s'était-il déjà produit et lui rappelaient-il son erreur ? De toute façon, elle espérait que la prochaine fois qu'elle fermerait les yeux pour dormir, ce serait sans rêve.

	« Embrasser Hyakuhei... » elle posa ses mains sur ses hanches comme pour se faire la morale, « qu'est-ce qui te passe par la tête ma fille ? » elle se sentait comme une traîtresse juste pour l'avoir dit à voix haute. « C'est... c'est presque aussi mauvais que d'embrasser Kyou. » Elle sourit à la comparaison, même si ce n'était pas si drôle.

	« Le manque de sommeil vous fait ça », marmonna-t-elle en s'énervant. « Cela nous amène aussi à avoir de véritables conversations avec nous-mêmes », poursuit-elle avant de soupirer en signe de défaite. « J'ai besoin de vacances. »

	Cependant, malgré ses délires vocaux, l'image mentale d'un baiser avec Kyou lui sautait aux yeux et ne voulait pas disparaître. Une bouffée de chaleur se propagea du sommet de sa tête jusqu'au bout de ses orteils. Elle se demandait d'où venaient ces pensées. Une fois de plus, l'image surgit de nulle part et elle fit un effort presque physique pour la faire disparaître.

	Avec un frisson non réprimé, l'esprit de Kyoko a rebondit sur les cinq frères qui étaient prédestinés à être ses gardiens dans ce monde dangereux... du moins c'est ce qu'ils disaient. Ses pensées se concentrèrent un instant sur Kyou, l'aîné et le plus puissant des cinq frères. Kyou se présentait comme aussi dangereux et inquiétant que son oncle maléfique Hyakuhei.

	Pour tout le monde, même pour ses frères, Kyou était une énigme. Avec la beauté d'un archange, il cachait en lui le pouvoir d'aider à détruire ou à guérir ce monde ravagé par les démons.  Mais elle pouvait voir à son comportement froid que Kyou ne se souciait d'aucune des deux alternatives. C'est comme s'il avait décidé que son oncle maléfique n'était pas son problème.

	Elle était plutôt contente que Kyou ne voyage pas avec le groupe, mais restait discret. Kyoko ne l'avait vu que deux fois depuis qu'elle était accidentellement devenue leur prêtresse et la plupart du temps, elle ne l'avait vu que de loin... ces rencontres avaient été assez troublantes.

	Elle ne savait toujours pas grand-chose de Kyou, mais elle se demandait parfois s'il pensait être trop bon pour fréquenter ses frères... ou était-ce elle qu'il évitait à tout prix ?

	Kyoko haussa un sourcil en pensant à nouveau à haute voix, « Eh bien, c'est probablement pour le mieux de toute façon, parce que Toya et lui ne font que se battre quand ils sont à portée de vue l'un de l'autre... et Kyou ignore à peu près tout de ses autres frères et soeurs ». Elle soupira. Il semblait lui en vouloir d'être la prêtresse qu'il était censé protéger.

	« Ce n'est pas comme si j'avais besoin de son aide. » Elle réfléchit au passé. Lors de leur première rencontre, Kyou avait plissé ses yeux dorés en lui disant qu'elle n'était qu'une faible humaine et qu'elle ne méritait pas sa protection. Juste avant ça, il avait été encore plus effrayant.

	Quand elle était arrivée dans leur monde par erreur... Kyou et Toya avaient essayé de la tuer, pensant qu'elle s'était introduite dans le Cœur du Temps avec l'aide de leur oncle. C'est le Cristal du Cœur de Gardien qui l'avait protégée de leur attaque et c'est ce qui avait déclenché toute cette histoire.

	D'une manière ou d'une autre, alors que le Cristal du Cœur de Gardien la protégeait des frères, il s'était brisé aux quatre vents... plongeant les démons de leur monde dans une frénésie destructrice. Si les démons qui parcouraient ce monde rassemblaient suffisamment de morceaux brisés, ils pourraient avoir le pouvoir de passer dans son monde et de le plonger dans le chaos.

	Elle et les gardiens devaient trouver les talismans avant les démons ou tout serait perdu.

	Depuis lors, les cinq frères gardiens avaient réalisé qu'elle était la véritable prêtresse du Cristal du Cœur de Gardien et donc, placée sous leur protection. Kyou était le seul des gardiens à garder ses distances avec elle. Les quelques fois où ils s'étaient croisés, elle avait la sensation qu'il était plus un ennemi qu'un allié. Ses yeux dorés semblaient si durs et froids quand il la regardait... comme si la détruire était plus à son goût. 

	Toya lui avait dit une fois que Kyou pensait que les humains étaient indignes de lui. C'était un euphémisme. Selon les propres mots de Toya, Kyou était un idiot égocentrique et vaniteux qui ne pouvait pas développer un coeur si sa vie en dépendait. Kyoko s'en souvenait de temps en temps et cela lui donnait toujours le sourire. Pour une raison quelconque, l'attitude distante de Kyou semblait juste... appropriée.

	« Il la porte vraiment bien », dit-elle à voix haute.

	Les quatre autres frères gardiens l'avaient volontiers placée sous leur protection pendant qu'ils cherchaient les talismans avant que les démons de leur monde ne les rassemblent et n'utilisent leurs pouvoirs pour attaquer.

	Toya s'était désigné comme son plus proche observateur et protecteur. Il couvrait cette proximité avec le fait que c'est elle qui avait provoqué ce désordre en ramenant le cristal dans leur monde pour commencer. Mais là encore, elle aurait pu argumenter en disant que si Kyou et lui ne l'avaient pas attaquée lors de leur première rencontre, il n'aurait pas volé en éclats. Mais ça ne valait pas la peine de dire quoi que ce soit... Le caractère de Toya lui donnait toujours mal à la tête et l'irritait.

	Il agissait toujours de manière ennuyeuse avec elle mais parfois elle avait le sentiment qu'il l'aimait un peu aussi. Il choisissait simplement de cacher ces sentiments derrière l'énorme puce qu'il avait sur l'épaule... une puce qu'elle aimerait bien faire tomber de temps en temps.  Peut-être que ça lui donnerait une meilleure attitude à propos de tout ça.

	Elle sourit doucement en pensant à lui. Pour elle, Toya devenait rapidement son meilleur ami et peut-être même un peu plus. Kyoko pouvait sentir une légère rougeur se répandre sur ses joues. Toya lui avait sauvé la vie de nombreuses fois depuis le jour où les gardiens avaient essayé de la tuer.

	Ils avaient créé un lien très fort et même si Toya et elle se disputaient encore beaucoup, ce lien était proche d'un amour profond. C'était comme si le cristal connaissait les sentiments qu'ils cachaient l'un pour l'autre parce qu'il avait choisi Toya pour être le seul à pouvoir la suivre dans son monde lorsque les autres gardiens ne pouvaient pas franchir le portail temporel. Cela avait donné lieu à des disputes plutôt humoristiques entre les frères. Kyoko était convaincue qu'ils l'avaient fait exprès pour la faire sourire.

	Les trois autres frères, Shinbe, Kamui et Kotaro, avaient également une place dans son cœur. Les lèvres de Kyoko se relevèrent dans un sourire affectueux, qui la laissa là où elle était maintenant. Elle était là, toute seule, au milieu de la nuit, dans un pays où les démons se promènent librement. Parfois, elle se demandait si elle n'avait pas besoin de se faire examiner la tête.  

	« Plutôt besoin d'être enfermée dans un asile de fous quelque part, dans une pièce avec des murs en caoutchouc », pensa-t-elle sarcastiquement. Ne voulant pas encore déranger les gardiens, Kyoko se saisit d'une vigne et grimpa pour s'asseoir sur l'un des rochers blancs environnants.

	Ce n'est pas parce qu'elle ne pouvait pas dormir qu'elle devait les réveiller. Il était bien trop tard et encore bien trop tôt. Levant les yeux vers le ciel nocturne, elle resta assise, profitant de la vue des éclairs qui ne semblaient pas se rapprocher.

	Les doigts de Kyoko se levèrent vers la petite pochette qu'elle portait autour du cou, où reposaient en toute sécurité certains des talismans qu'ils avaient rassemblés. Elle n'était pas consciente qu'en touchant la lanière, une douce lumière bleue fluorescente s'en dégageait et que la direction de la brise fraîche commençait rapidement à changer.

	 

	*****

	 

	Non loin de là, la tête de Kyou s'inclina alors qu'un parfum contaminé, pris dans le vent de la tempête qui approchait, dériva vers lui. Hyakuhei était proche. Il plissa ses yeux dorés alors que la brise changeait, venant maintenant de la direction du Cœur du Temps. Cette odeur, il serra les dents... la prêtresse et le pouvoir du Cristal du Cœur de Gardien.

	Ses mains se serrèrent à ses côtés alors que la colère traversa son visage, provoquant un petit grognement qui se fit entendre dans le silence de la forêt environnante. Elle était seule et sans protection. Comment osait-elle se trouver au sanctuaire sans protection à cette heure dangereuse ? Pourquoi ses frères n'étaient-ils pas avec elle ? Kyou inhala profondément la femme-enfant qui voyageait avec ses frères.

	Dans son esprit, il pouvait voir l'image de la prêtresse dont lui et ses frères étaient devenus les gardiens. Des cheveux auburn, des yeux émeraude saisissants, c'était comme si la beauté de la statue de la jeune fille avait pris vie et couleur. Elle n'aurait jamais dû venir dans ce monde avec le Cristal du Cœur de Gardien. Ni elle, ni lui, ne devaient être ici. 

	S'il le pouvait, il la renverrait à travers le portail et détruirait la statue, mais cela reviendrait à altérer la barrière que son père Tadamichi avait protégée. Malgré son désir, il semblait que ce point était maintenant très discutable.

	Le dangereux pouvoir que son oncle continuait à acquérir était sa faute. Ne savait-elle pas ce qui allait se passer ? Si elle était la vraie prêtresse, elle aurait dû savoir qu'il lui fallait rester loin de ce monde démoniaque. Son père était mort parce qu'il avait fermé le portail temporel et cette petite fille humaine avait réduit à néant tout ce pour quoi il avait sacrifié sa vie. Tout cela n'avait servi à rien.

	Tadamichi voulait qu'il protège les humains... tous. Mais pourquoi ? Pourquoi protégerait-il maintenant l'humain qui aurait été assez stupide pour ouvrir le portail entre leurs mondes. Pourquoi Tadamichi y tenait au point de donner sa vie pour eux ?

	Kyou avait essayé de l'effrayer et de la renvoyer dans son monde en hurlant. Mais à son grand désarroi, elle devait être la seule femelle qui semblait ne pas le craindre pendant plus de quelques secondes fugaces à la fois. Quand il l'avait rencontrée pour la première fois il n'y a pas si longtemps, elle s'était tenue là, le menton haut, pointant une fléchette spirituelle droit sur lui, comme si elle, une simple humaine, pouvait le combattre... et gagner.

	Il avait juré de protéger le Cristal du Cœur de Gardien et le portail temporel, mais pas une petite fille humaine. Ses frères avaient peut-être accepté, mais lui ne l'avait jamais fait. Les humains étaient des créatures faibles et stupides qui le craignaient. Pourquoi fallait-il qu'elle soit différente ? Pourquoi n'avait-elle pas peur de lui ? Pourquoi se tenait-elle sans cesse devant lui, symbole ultime de provocation ?

	Kyou sauta de l'arbre où il était assis et se déplia de toute sa hauteur. Il pouvait sentir son cœur battre fort et tambouriner sous sa peau... son sang de gardien exigeant qu'il la rejoigne. Cela se produisait à chaque fois qu'elle était proche et cela ne faisait que l'énerver davantage. Son instinct était une force plus puissante que sa volonté.

	Son incapacité à avoir peur ne faisait que l'attirer vers elle, et ces derniers temps, elle avait en quelque sorte accaparé ses pensées... en même temps que ses rêves. Il s'était tenu à l'écart du groupe pour cette seule raison. Comment cette fille osait-elle se planter si profondément dans ses pensées ? Il lui apprendrait à ne pas l'enchanter avec son insolence et son humanité. Elle n'était rien pour lui, sauf la prêtresse du cristal... elle n'avait rien à faire ici, à sa portée. 

	Le corps de Kyou se tendit alors qu'il sentit un changement dans la balance du bien et du mal s'approcher de la prêtresse inconsciente. Son visage était calme... le calme avant la tempête. Ses cheveux argentés se balançaient dans la brise constante tandis que ses sens détectaient le danger qui allait s'abattre sur elle.

	 

	*****

	 

	Hyakuhei inclina la tête en arrière, laissant la tempête qu'il avait lui-même créée faire rage autour de lui. Le vent tourbillonnait, ébouriffant ses vêtements et fouettant ses cheveux noirs autour de son beau visage. Ses yeux rubis se fendirent lorsque le vent apporta à son nez un parfum qui n'était pas celui de la pluie et du ciel. 

	Une expression d'euphorie traversa ses traits et il plongea ses ailes d'ébène vers le bas d'un coup puissant pour prendre de l'altitude. Son regard s'attarda en direction du Cœur du Temps tandis qu'un sourire sinistre apparaissait lentement sur ses lèvres.  Elle était là... la prêtresse qui le tourmentait tant.

	« Ah, prêtresse, tu es donc seule et sans protection », chuchota-t-il. « Attends mon arrivée, ma beauté... je viens pour toi. »

	Les démons commencèrent à se déverser en masse du corps de Hyakuhei alors qu'il les libérait pour faire son travail. Un rire maniaque s'échappa de ses lèvres douces et ses yeux étaient larges, brillant de la lumière de la folie extrême. Le ciel devint noir de ses esclaves alors qu'ils se concentraient sur la statue de la jeune fille et l'objet de pureté dans ses jardins.

	 

	*****

	 

	Les démons subalternes étaient déjà attirés par elle et le parfum de pouvoir qu'elle dégageait. Ils n'étaient que des drones envoyés pour l'empêcher de fuir et Kyou pouvait sentir la présence de son oncle non loin derrière eux. Hyakuhei avait découvert sa présence sans protection et venait pour elle. Il ne laisserait pas Hyakuhei l'avoir.

	Kyou leva les yeux au moment où une ombre passa sur la lumière de la lune, annonçant leur arrivée. Tous les bruits de la nuit s'arrêtèrent lorsque des ailes translucides apparurent derrière Kyou, envoyant une furieuse gerbe de plumes dorées dans la clairière où se trouvait sa forme silencieuse. Ses longs cheveux argentés se balançaient dans le vent tandis qu'il se préparait au combat à venir.

	« Qu'il en soit ainsi. » Les mots quittèrent ses lèvres comme une réponse à ses propres pensées tourmentées.

	Elle se mettait en danger une fois de plus et ça ne lui laissait pas le choix. Il décida que si ses frères devaient être laxistes dans leurs devoirs, alors il leur prendrait la prêtresse. Si c'était l'idée qu'ils se faisaient de la protection, alors ils méritaient qu'on la leur enlève. Mais d'abord... il devait détruire le mal qui la traquait.

	 

	 


 

	 

	Chapitre 2 « Sans peur »

	 

	Sans savoir que l'orage se rapprochait, Kyoko sentit la brise rafraîchir sa peau échauffée et l'accueillit avec un doux sourire. Fermant ses yeux émeraude, elle profita de la solitude de la nuit avant de se rendre chez Sennin et de rejoindre les gardiens qui y dormaient.

	Suki, la fille de Sennin, était devenue son amie la plus proche de ce côté-ci du portail temporel et c'est dans sa hutte que le groupe séjournait lorsqu'il ne parcourait pas les terres dangereuses à la recherche des fragments brisés du Cristal du Cœur de Gardien. Suki était avec eux depuis le début, même si elle n'était pas une gardienne.

	Kyoko sourit en pensant à Suki et au gardien qui n'avait jamais quitté son amie... Shinbe. Il était l'un des cinq frères gardiens. Il avait un faible pour Suki. Avec ses cheveux bleu nuit et ses yeux d'améthyste, c'est tout ce que Suki pouvait faire pour continuer à lutter contre ses avances.

	Son sourire s'élargit, se demandant combien de temps Suki pourrait encore tenir. Suki était peut-être têtue, mais Kyoko savait à quel point un gardien pouvait être entêté une fois qu'il s'était mis en tête de faire quelque chose.

	Kyoko et le plus jeune tuteur, Kamui, étaient souvent pris de fous rires lorsque Suki faisait de son mieux pour garder Shinbe dans le droit chemin sans admettre qu'elle l'aimait bien. Kamui avait un grand sens de l'humour et elle l'aimait beaucoup. La couleur des yeux de Kamui changeait avec son humeur, mais elle ne pensait pas que quelqu'un le remarquait à part elle.

	Quand Kamui souriait, c'était un vrai bonheur et très contagieux. Mais au fond, Kyoko sentait quelque chose de plus... quelque chose qu'il cachait à tout le monde... même à lui-même. Parfois, les yeux de Kamui brillaient de secrets et de connaissances qu'elle ne pouvait même pas comprendre. Pour quelqu'un au cœur si pur, c'était presque comme s'il portait le poids de l'univers entier sur ses épaules. Cela lui donnait envie de le protéger autant qu'il la protégeait, même s'il n'était en rien faible.

	Chassant de son esprit ses inquiétudes pour Kamui, Kyoko se retrouva avec Kotaro, le plus vif du groupe et le concurrent autoproclamé de Toya. Presque dès le début, Kotaro avait revendiqué Kyoko comme sienne... répétant sans cesse aux autres qu'elle était sa femme. Cela a toujours provoqué l'ire de Toya, quelle que soit la situation. Elle savait que Kotaro plaisantait, mais Toya le prenait toujours très sérieusement.

	Avec ses cheveux noirs balayés par le vent et ses yeux bleus glacés, Kotaro était un homme à poigne. Il l'appelait constamment « sa femme », même si elle le niait. Il était prince sur son propre territoire et y passait beaucoup de temps, le protégeant des démons de son royaume. La plupart du temps, tout ce qu'il avait à faire, c'était de lui montrer ses yeux bleus brillants et elle fondait en une flaque d'eau. 

	Il savait quelles ficelles tirer avec elle pour obtenir presque tout ce qu'il voulait. Parfois, elle se demandait si tous les gardiens ne la tenaient pas entre leurs doigts d'une manière ou d'une autre. Le groupe ne le voyait cependant que très rarement. Ses pensées revinrent à Kyou. 

	« Kyou », Kyoko frissonna lorsque le nom sortit de ses lèvres. Il ne l'aimait pas... ni personne d'autre, semble-t-il. Pour Toya, il se comportait souvent plus comme un ennemi que comme un frère. Ces deux-là avaient donné un nouveau sens à l'expression « rivalité fraternelle ». Des cinq frères, Kyou était définitivement le plus étrange et celui qu'il fallait éviter à tout prix. Il était encore plus hostile que la terre infestée de démons dans laquelle il vivait.

	Abandonnant ses pensées éparses, Kyoko ouvrit ses yeux émeraude et se laissa glisser de la pierre avant de s'arrêter net. Là, à moins de vingt pieds d'elle, se tenait Kyou. Il avait l'air presque angélique, si ce n'est l'expression dangereuse de ses yeux dorés.

	En parlant du diable, se dit-elle.

	Les ténèbres qui les entouraient semblaient illuminer son corps... lui donnant une apparence fantomatique. Le silence de Kyou était tonitruant. Il avait l'air de réfléchir à quelque chose et Kyoko avait l'impression qu'elle n'aimerait pas le résultat, quel qu'il soit.

	Kyou regarda son visage pâlir sous l'effet de l'alarme et savoura son parfum enivrant. Pour une fois, elle devrait le craindre.  Elle devrait aussi craindre les démons qu'il venait de détruire pour la protéger. Ses yeux la fixèrent alors qu'il se souvenait des dangereux monstres qu'il venait d'éliminer. S'ils l'avaient atteinte...

	Les muscles de la mâchoire de Kyou se contractèrent avec colère à l'idée même que les griffes d'un démon la touchent. Pourtant... elle ne s'était pas enfuie, elle ne criait pas. Crierait-elle si elle se rendait compte que Hyakuhei était en route ?  Une telle intrépidité n'était pas dans son intérêt. Alors que ses pensées s'assombrissaient, son manque de peur ne faisait que l'enflammer davantage... attisant les feux de l'étrange rage et de la passion qu'il ressentait pour la prêtresse.

	Kyoko était complètement immobile. Elle ne savait pas comment prendre cette image d'une beauté obsédante. Elle était trop effrayée pour bouger et n'osait pas émettre le moindre son, sachant que tout ce qu'elle ferait pourrait mettre sa vie en danger. Elle n'était pas sûre qu'il lui ait pardonné d'avoir ramené le Cristal du Cœur de Gardien dans son royaume.

	Elle sentait un frisson remonter lentement le long de sa colonne vertébrale... sans s'arrêter jusqu'à ce qu'il atteigne sa nuque et s'étende à partir de là comme des doigts glacés d'avertissement. Elle fit un pas en arrière avant de s'en rendre compte et s'empêcha d’en faire un autre. Elle savait que cela serait considéré comme de la peur et son grand-père lui avait appris dès son plus jeune âge à cacher cette peur. 

	Les mots de son grand-père revenaient la hanter : « Montrer ta peur ne fait de toi qu'une victime instantanée. »

	Essayant de lutter contre la sensation d'insécurité, Kyoko ferma les yeux pendant une seconde. Mais lorsqu'elle les rouvrit, Kyou n'était plus là, ce qui la terrifia encore plus. Une fois de plus, les enseignements de son grand-père la hantèrent : « Ne perds jamais l'ennemi de vue, sinon tu ne verras pas l'attaque qui se prépare ».

	« Kyou ? » Elle avait murmuré son nom, la peur transpirant dans sa voix. Elle sentit alors son souffle chaud sur son cou et l'entendit inspirer longuement et lentement, comme pour tester son odeur.

	Lentement, les yeux grands ouverts, s'attendant à mourir d'une seconde à l'autre, elle pencha la tête sur le côté, ne s'arrêtant que lorsque sa joue toucha la sienne, qui était soyeuse. Elle sursauta et tenta de se jeter en avant, mais sentit son bras l'entourer comme une bande de métal, la plaquant contre lui et lui coupant le souffle.

	La peur soudaine de Kyoko l'empêchait de reprendre son souffle. Elle se dit qu'elle savait maintenant ce qu'était une crise de panique et se demandait si elle n’allait pas faire de l'hyperventilation. C'était la seule personne qu'elle craignait plus que Hyakuhei, bien qu'elle ait gardé ce petit fait pour elle. Elle n'avait jamais été aussi près de lui... elle préférait certainement cela.

	Son parfum l'entourait maintenant, l'enivrant. Kyou pouvait sentir son odeur intacte mêlée à la peur, de plus en plus forte et lourde au fur et à mesure qu'il la tenait emprisonnée contre lui. Enfin... elle montrait la peur qu'il exigeait, mais elle ne criait toujours pas. Sa première erreur avait été le petit pas qu'elle avait fait pour s'éloigner de lui. Ce simple geste avait réchauffé le sang de son gardien comme il ne l'avait pas fait depuis très longtemps. 

	Les paupières de ses yeux dorés se fermèrent momentanément tandis que des images défilaient devant lui, trop rapides pour être déchiffrées, alors qu'il imaginait le son fantomatique de sa voix criant... de peur ou d'autre chose, c'était difficile à dire. Tout ce qu'il savait, c'est qu'il ne voulait pas l'entendre. 

	Ou... peut-être avait-il besoin d'entendre ce son pour se débarrasser du sort qu'elle lui avait jeté. Quelque chose lui disait que cela n'aurait pas d'importance d'une manière ou d'une autre. Au plus profond de son cœur de gardien, Kyou savait qu'il la voulait et il n'était pas du genre à se laisser faire. Un lent et dangereux sourire se dessina sur ses lèvres alors qu'elle commença à se débattre contre lui. Il saisit rapidement l'un des poignets de la jeune femme, qui sursauta.

	Kyou lui caressa le cou, puis inspira brusquement lorsqu'elle se frotta contre lui pour se libérer. « Tu m'encourages », grogna-t-il tout bas dans sa gorge en effleurant de ses lèvres la chair délicate de son cou. Son sang chaud le poussait à la revendiquer comme sienne.

	Kyoko ne put s'empêcher de frissonner à la vue de ses lèvres. Essayait-il de la séduire ou allait-il la tuer après tout ? Elle cessa de se débattre et resta parfaitement immobile, n'étant pas sûre d'aimer ce qu'il venait de dire et ne voulant pas l'énerver. Quelque chose lui disait qu'il essayait seulement de l'effrayer.

	Une fille intelligente, se dit Kyou, mais elle ne criait toujours pas et il la touchait... C'était étrange. Ses bras se relâchèrent et elle le regarda curieusement par-dessus son épaule, sa peur commençant à s'estomper.

	Kyou vit pour la première fois ses yeux émeraude de près et cela le fit sursauter. Elle le regardait comme s'il s'agissait d'un homme... et non d'un seigneur gardien. L'incapacité de la jeune femme à montrer qu'elle avait peur de lui était déroutante et cela suffisait à le mettre en colère. C'était son manque de peur qui l'avait mise en danger ce soir. 

	C'était aussi la raison pour laquelle Hyakuhei était en route vers elle en ce moment même, pensant qu'il pourrait la voler au milieu de la nuit. Même à cette distance... il pouvait sentir les intentions malveillantes de son oncle. Avec son ouïe aussi sensible qu'elle l'était, il pouvait presque entendre la caresse du vent sur les plumes d'ébène. C'était une chose qu'elle devait craindre... entre autres choses.

	La peur... il pourrait lui apprendre cela. 

	Il lui apprendrait la réalité de son monde et lui montrerait pourquoi elle n'aurait jamais dû y entrer. Les Gardiens, ses frères... ses protecteurs... ils n'étaient pas là pour la sauver. Il lui enseignerait de diverses manières la véritable signification de la peur. Ses yeux dorés brillèrent méchamment à la lumière de la lune décroissante, tandis qu'une idée lui vint à l'esprit.

	Kyou caressait son corps, faisant glisser la paume de sa main vers le bas dans un mouvement lent jusqu'à ce qu'elle se pose sur sa cuisse, au bas de sa jupe. Il la fit ensuite glisser vers le haut et sous le tissu.  Il pouvait sentir la chaleur de sa peau douce brûler la paume de sa main. 

	Tout son corps frissonna à ce léger contact et elle tenta de se dégager. Le mouvement le poussa à resserrer son emprise. Il glissa son autre main sur sa cage thoracique, dans le but de lui enseigner la leçon d'avoir été surprise seule et sans protection, afin qu'elle soit assez sage pour ne pas recommencer.

	Une fois de plus, son instinct fut plus fort que sa volonté, car quelque chose en elle l'appelait... le faisait désirer.  Kyou pouvait sentir la chaleur qui émanait d'elle et son sang d'héritier s'agitait dangereusement hors de son contrôle. Soudain confus, il n’avait plus envie de la laisser partir. 

	Il ne saurait jamais si l'avertissement était pour lui ou pour elle. Approchant ses lèvres de son oreille, Kyou lui souffla un mot. « Cours ».

	Dans l'esprit de Kyoko, la peur avait fait place à la panique lorsque ses bras se relâchèrent. Elle pouvait être très obéissante quand le moment était venu, et c'était le cas aujourd'hui. Elle s'élança vers l'avant sans penser à autre chose qu'à s'enfuir. Son esprit hurla le nom de Toya à plusieurs reprises, mais aucun son ne sortit de ses lèvres. Chaque son qu'elle aurait pu émettre semblait s'être logé dans sa gorge et ne résonnait plus que dans ses propres oreilles.

	Si elle pouvait se rapprocher du village et de Toya, elle aurait alors une chance qu'il l'entende et la sauve de son frère dérangé. Elle se supplia mentalement de se réveiller, même si elle savait que c'était trop réel pour être un rêve.

	Elle faillit gémir lorsqu'une goutte de pluie la frappa, prouvant qu'elle avait raison... ce n'était pas un rêve dont elle pouvait se réveiller, la tempête l'avait finalement atteinte. Jetant un coup d'œil rapide par-dessus son épaule, elle se heurta à ce qui semblait être un mur et trébucha en arrière sous l'effet de l'impact.

	Voyant la chemise de soie blanche à deux pas d'elle, elle sprinta dans une autre direction... s'éloignant maintenant du village où dormaient les gardiens et le seul espoir qu'elle avait d'être sauvée par quelqu'un. Elle savait que Hyakuhei était un gardien, mais qu'il s'était perdu avec les démons qu'il combattait autrefois... devenant l'ennemi. Kyoko se demandait si la même chose n'était pas arrivée à Kyou sans que personne ne s'en rende compte.

	Kyoko aperçut une tâche blanche à sa droite et se retourna vers le village en espérant avoir une chance de rejoindre Toya. Les battements de son cœur étaient si forts dans ses oreilles qu'ils en étaient assourdissants. Quelque part, elle savait que les dieux se moquaient d'elle alors que le ciel s'ouvrit et laissa tomber la pluie dans un fracas de tonnerre qui ébranlait le sol.

	Pourquoi ? Pourquoi faisait-il cela ? Pourquoi ne l'a-t-il pas tuée au lieu de la torturer d'abord ? Elle savait qu'elle n'avait aucune chance de l'emporter sur lui. Elle était également consciente qu'il allait l'arrêter avant qu'elle ne se mette en sécurité, mais cela ne l’empêchait pas de foncer tête baissée.

	Kyou la regarda se rapprocher du village et décida de lui laisser croire qu'elle avait une demi-chance de s'échapper pendant une minute. Cela ne ferait qu'améliorer les choses lorsqu'il l'attraperait. C'est alors qu'une autre odeur le frappa. Ses frères. Non ! Il ne le permettrait pas ! Ils n'avaient pas réussi à la protéger et, pour cette raison, elle resterait avec lui quoi qu'il arrive. Son sang de haute naissance l'exigeait.

	Kyoko pouvait sentir le changement soudain en lui. Elle sentit l'aura de Kyou se refermer sur elle et elle hurla, cette fois-ci sans pouvoir se retenir. Le son retentit comme une cloche de la mort dans toute la forêt alors qu'une main se referma sur sa bouche et qu'un bras se resserra autour de sa taille, lui coupant l'air alors qu'elle était à nouveau plaquée contre son torse. Ses pieds étaient maintenant suspendus à quelques centimètres du sol.

	 

	*****

	 

	Toya leva les yeux vers le ciel qui s'assombrissait au moment où les premières gouttes de pluie apparaissaient. Ce soir, c'était une mauvaise soirée... il le sentait au plus profond de son âme.  Ses yeux étaient de la même couleur que les éclairs qui dansaient dans l'obscurité alors que l'orage se rapprochait.

	Incapable de dormir tant que Kyoko n'était pas avec lui, Toya avait grimpé sur la haute branche d'un arbre à la périphérie du village pour monter la garde. Tout ce qu'il pouvait faire, c'était d'attendre l'aube et d'aller la retrouver dans les jardins du Cœur du Temps. S'il en avait décidé ainsi... elle ne serait jamais rentrée chez elle pour commencer.

	Le sol trembla dans un grondement de tonnerre mais les yeux de Toya s'écarquillèrent... son ouïe percevait un cri terrifié dans la tempête. Ce cri lui avait coupé le souffle. « Kyoko ? » Qu'est-ce qu'elle faisait ici à cette heure de la nuit sans le prévenir ?

	Ses yeux se transformèrent instantanément en argent en fusion, tandis que son instinct protecteur s'emballait. Il ne l'avait jamais entendue aussi effrayée, même pendant la bataille. Les battements de son cœur s'envolèrent tandis que ses ailes argentées s'animaient et qu'il décollait presque trop vite pour que l'œil humain puisse le détecter.

	« Kyoko ! » Le cri d'inquiétude jaillit de sa gorge.

	 

	*****

	 

	Shinbe se tenait devant la hutte de Suki, incapable de dormir. Ses cauchemars ne le lui permettaient pas. Son regard améthyste se fixa sur la forêt qui abritait le portail du Cœur du Temps. Quelque chose n'allait pas, il le sentait... cela n'avait rien à voir avec la tempête qui s'abattait sur la forêt.

	« Kyou ? » Qu'est-ce que Kyou faisait si près ? Pendant un très long moment, la gorge de Shinbe refusa de fonctionner et son souffle s'arrêta dans sa poitrine tandis qu'il fixait le lointain. Il pouvait la sentir... Kyoko était de retour. Ses cheveux bleu nuit se balançaient au gré des vents tempétueux qui apportaient avec eux l'odeur de la colère de son frère, et son poing se serra. Elle n'était pas seule... Kyou était avec elle !

	Il saisit son bâton qui était appuyé contre le chambranle de la porte. Shinbe savait qu'il n'avait pas besoin d'appeler les autres, il les sentait déjà derrière lui. Des ailes améthyste translucides se déployèrent autour de lui lorsque ses pieds quittèrent le sol.

	Kamui lui emboîta rapidement le pas, laissant dans son sillage une traînée de poussière multicolore. Kaen reprit vie, soulevant Suki pour qu'elle se joigne à la poursuite.

	 

	*****

	 

	« No ! » La voix de Kyou était sévère, comme s'il la réprimandait pour quelque chose qu'il n'approuvait pas.  Pas cette fois. Cette fois-ci, il n'y aura pas de refus. Il avait déjà voulu la toucher, dans le feu de l'action, mais il ne l'avait jamais fait. Quelque chose l'avait prévenu que le contact serait dangereux pour eux deux, alors il s'était abstenu.

	Cette fois, il apaiserait sa vraie nature. Son âme le tourmentait depuis assez longtemps. Elle était la seule humaine à l'avoir affronté au combat ou ailleurs sans avoir peur. Il resserra ses bras pour l'empêcher de se débattre.

	Il savait que ses frères l'aimaient... mais Toya était amoureux de la prêtresse. Cela le mettait en colère que son frère soit proche de ce qu'il désirait pour lui-même. Il ne comprenait toujours pas pourquoi Toya ne s'était pas accouplé avec elle, mais l'avait laissée libre et sans défense. N'a-t-il pas compris que l'ennemi pouvait la prendre ? La simple pensée de Toya la prenant comme sienne envoya une vague de possessivité à travers ses bras alors qu'il la tenait.

	Kyou savait que Toya l'avait entendue appeler à l'aide. Il sentait le gardien argenté se rapprocher à une vitesse alarmante. Non seulement il lui apprendrait à ne pas se promener seule la nuit, mais il donnerait aussi une leçon à son frère naïf pour l'avoir laissée faire.

	D'une pensée rapide, il créa un bouclier qu'il savait impossible à son frère de franchir. Il fixa la jeune fille dont les yeux émeraude étaient écarquillés par la peur qu'il avait provoquée. Kyou retira sa main de ses lèvres pour la remplacer par ses lèvres... coupant son cri. Il s'empara de sa bouche dans un baiser dur et affamé, implacable dans sa quête. Au moment où il la goûta, il réalisa qu'il était trop tard pour la restituer.

	Kyoko se mit instantanément à se débattre contre lui, à bout de souffle. Que faisait-il ? Elle n'avait jamais été embrassée auparavant et ce n'était pas le premier baiser dont elle avait rêvé. Elle cria contre ses lèvres ce qui fut pire encore.

	Kyou enfonça sa langue en elle tout en maintenant son visage immobile, ses doigts s'entremêlant dans ses soyeux cheveux auburn. Son autre main se glissa sous sa jupe, caressant la peau lisse qui s'y trouvait avant de rencontrer le coton doux entre ses cuisses. 

	Il regarda avec fascination ses grands yeux se fermer instantanément et elle gémit dans le baiser. Kyou pouvait sentir sa confusion, voulant désespérément qu'il s'arrête mais aussi en voulant plus alors qu'il donnait vie à son corps avec des sensations qu'elle n'avait jamais ressenties auparavant. Il y avait beaucoup de choses qu'il voulait lui apprendre cette nuit.

	Ses yeux dorés brillèrent lorsqu'une vague de désir le traversa et lui monta aux reins, alors qu'il se pressait contre la douce rondeur de la hanche de la jeune femme. Il n'avait pas l'intention d'aller aussi loin... Qu'avait-il fait ?

	La poussée d'adrénaline de Toya lui donna de la vitesse jusqu'à ce que sa vision perçoive une faible lueur bleue provenant de l'obscurité de la forêt. Il atterrit rapidement, s'arrêtant en dérapant lorsqu'il les trouva. Une barrière bleue fluorescente entourait Kyou et son otage, crépitant d'une énergie dangereuse. Ce qui rencontra ses yeux le brisa et le remplit de fureur à la fois. 

	« Kyou ! » Toya rugissait de colère. En plaçant ses mains le long de ses flancs, ses dagues apparurent. Saisissant fermement les armes sacrées, il croisa les lames incandescentes. Le pouvoir contenu dans ces dagues jumelles se mit à pulser, provoquant une onde de choc autour de lui... envoyant ses cheveux en arrière et révélant la rage qui se lisait sur son visage.

	Toya rugit en s'élançant vers la barrière et en frappant ses lames contre elle, mais il fut repoussé en arrière lorsque des éclairs d'énergie jaillirent de la surface du bouclier. Son corps heurta le tronc d'un arbre gigantesque, stoppant son vol. Il grogna en glissant sur l'écorce rugueuse.

	Se relevant sur le sol dur, Toya regarda avec colère son frère continuer d'embrasser Kyoko. Il remarqua alors que les muscles du bras de Kyou se contractaient légèrement et suivit le mouvement jusqu'à sa main. Voyant la main de son frère sous sa jupe, la rage le frappa en pleine poitrine ! Les mouvements musculaires de son bras ne pouvaient signifier qu'une chose.  Cette rage amplifia tandis que son frère continuait, sachant qu'il l'observait.

	« Kyoko ! » Toya pouvait sentir son sang de gardien bouillir alors qu'il criait son nom. Kyoko était sienne et il ne laisserait pas Kyou la toucher de cette façon. « Sale bâtard ! » Une nouvelle vague d'énergie se répandit autour de lui, projetant de la terre et des débris dans les arbres sous l'effet de l'onde de choc.

	L'esprit de Kyoko était tourmenté alors que son corps commençait à la trahir. Elle frappa Kyou partout où son petit poing pouvait s'abattre jusqu'à ce qu'elle doive s'agripper au-devant de sa chemise pour se retenir, car ses genoux faiblissaient. Elle poussa contre sa poitrine aussi fort qu'elle le put mais ne réussit qu'à l'inciter à approfondir son baiser enivrant et à donner à sa main caressante plus d'accès.

	Elle entendit Toya crier son nom et sut qu'il était assez proche pour la voir, mais Kyou ne relâchait pas son emprise sur elle. Le baiser devint plus exigeant à mesure que ses gémissements et ses mouvements frénétiques devenaient plus intenses. Elle lui donna un coup de pied, mais sa jambe se retrouva coincée entre les siennes. Frustrée, elle tenta de le mordre, mais cela ne fonctionna pas très bien non plus.

	Il ne lui faisait pas mal. Au contraire, ce qu'il faisait lui semblait si bon.  Il l'enserrait maintenant entre ses jambes d'une poigne rythmée qui lui donnait l'impression de chevaucher sa main... c'était une torture injuste.  Jamais elle n'avait pensé que Kyou était capable d'un baiser... et encore moins d'un geste aussi audacieux. Le fait qu'il soit si séduisant était... la seule pensée provoquait une lutte entre son esprit et son corps, alors qu'elle essayait encore de gagner sa liberté.

	Kyou s'amusait de sa détermination à lutter contre lui, mais il sentait qu'elle était de plus en plus troublée par sa réaction au baiser et au plaisir qu'il lui procurait.  Son jeune corps vierge en avait envie, même si elle le combattait de toutes ses maigres forces. Il était d'autant plus satisfait de savoir que Toya l'observait depuis l'extérieur du bouclier qu'il avait créé autour d'eux.

	Il la sentait réagir à son contact et faillit gémir lorsque son corps la trahit davantage.  Ses gémissements s'accentuaient à mesure que son côté prêtresse s'enflammait à la vie... le côté de son âme qui n'appartenait qu'aux gardiens.  Elle n'avait pas cédé. Elle se battait encore contre lui, mais cela n'avait pas d'importance car le choix était fait. Il est allé trop loin pour faire marche arrière.

	Le regard de Kyou se tourna vers celui de Toya, voulant qu'il le voie, qu'il le regarde réveiller sa passion indomptée. L'expression sur le visage de Toya... le regard dans ses yeux à ce moment-là. Oui, son frère savait maintenant le prix qu'il payait lorsqu'il quittait des yeux celle qu'il était censé protéger. Dans l'esprit de Kyou, c'était la faute de Toya de la perdre de cette façon.

	Ses halètements étaient suffisants pour qu'il perde presque le contrôle auquel il ne tenait qu'à un fil.  Le moins que l'on puisse dire, c'est que c'était enivrant.  Toya saurait ce que c'est que de vouloir quelque chose que son frère possède et de savoir que c'est hors de sa portée.

	Kyou sentait qu'elle se débattait de moins en moins et il comprit pourquoi en la sentant essayer de se serrer davantage contre sa main d'où émanait maintenant une chaleur moite. Son dos était arqué et ses yeux étaient fermés, ses longs cils s'étalant sur des joues rougies.

	Au moment où elle atteignait le sommet de la montagne qu'il l'avait forcée à gravir, il retira sa bouche de la sienne laissant son cri envoûtant résonner autour d'eux.  Le visage de Kyou était sans expression, mais ses yeux brillaient tandis qu'il regardait, sentant la chair chaude de son corps serré contre le sien. Il n'avait fait que l'effleurer... Une telle passion se cachait au plus profond de la prêtresse.

	La confusion de Kyoko se dissipa lorsqu'elle se sentit palpiter contre sa main et elle releva la tête pour lancer un regard à Kyou. Son apparence angélique démentait sa mauvaise action. Il ne valait pas mieux que son oncle Hyakuhei.  Elle sentit toute la force de sa colère mortifiée l'emporter sur la peur qu'elle avait encore. Elle leva la main et lui asséna un violent coup sur la joue, puis se calma en réalisant qu'elle venait probablement de signer son arrêt de mort.

	Lorsque le bruit de la gifle s'estompa, Kyoko leva le menton en signe de défi, tandis que la pluie bourdonnait contre le bouclier extérieur de la barrière. « Je te déteste », siffla-t-elle alors que des larmes d'humiliation lui montaient aux yeux.

	Kyou n'en fut pas affecté et ne fit aucun geste pour la libérer, son regard s'accrochant à celui de la jeune femme, maintenant en colère et effrayée. Qu'ils le veuillent ou non, son sang tutélaire l'avait choisie et à cause de cela... ils étaient tous les deux condamnés. Kyou aimait l'odeur de sa colère. C'était comme un aphrodisiaque pour lui, mais il sentit le couteau brûlant de la jalousie quand elle tourna son attention vers son frère.

	Les yeux de Toya étaient maintenant cachés derrière la frange de ses cheveux argentés, tandis qu'il les observait. Il savait qu'il ne pourrait pas briser la barrière que Kyou avait créée, mais il avait entendu ses paroles. Elle détestait Kyou et c'était à lui de la libérer de ses liens.

	« Kyou ! » Le visage de Toya se releva pour montrer des yeux argentés de rage. « Nous sommes ses protecteurs... ses gardiens. Rends-la-moi ! Maintenant ! » sa voix était dure et grinçante dans le bruit de la pluie battante.

	Kyou regardait toujours Kyoko. Il glissa sa paume contre sa joue, caressante, et ses yeux dorés se plantèrent dans les siens. « Tellement possessif », murmura-t-il comme s'il se parlait à lui-même, tout en regardant le feu jaillir de ses yeux. Le fait qu'elle le craigne encore moins à cause de sa colère le fit sourire intérieurement.

	Reportant son regard sur celui de son frère, les yeux de Kyou se rétrécirent dangereusement mais sa voix resta froide et dénuée de sentiments. « Il est déjà trop tard. Tu as fait preuve de laxisme dans la protection de notre prêtresse en la laissant seule dans le sanctuaire à une heure aussi tardive ».

	Kyoko tenta de s'éloigner de lui, mais son emprise se resserra. « Laisse-moi partir, espèce de crétin ! » Elle regarda Toya par-dessus son épaule, voulant crier son nom, ayant besoin de son aide. Mais ses lèvres restèrent scellées, ne voulant pas que les frères se battent.

	Elle savait que Kyou était fort, mais elle savait aussi que si on le mettait en colère... la force de Toya était sans limite. Une bataille entre eux serait bien trop dangereuse. Pourtant, elle ne pouvait s'empêcher d'avoir un regard suppliant dans ses yeux émeraude... ce regard était à lui seul un cri silencieux pour qu'il l'aide.

	Comme s'il lisait dans ses pensées, Kyou lui saisit le menton et ramena son attention sur lui, là où elle devait être. « Jamais », grogna-t-il en voyant ses yeux s'écarquiller d'inquiétude. Puis, portant ses doigts à la pulpe de son cou, il pressa, la rattrapant alors que son corps devenait mou et qu'elle glissait silencieusement contre lui. Il regrettait presque de l'avoir endormie... presque.

	Toya savait que son frère était plus fort, mais tout de même... il n'avait pas le droit de la prendre. Il pouvait lire l'étrange désir dans les yeux de Kyou qui regardait Kyoko. « Qu'est-ce que tu penses faire ? Bon sang ! Rends-la-moi... Je l'ai toujours protégée. » Il attendit alors que son frère le regardait fixement.

	Kyou sentait ce que son frère ne le pouvait pas. Le mal se rapprochait d'eux sous la forme de Hyakuhei et de ses sbires. Ce serait une autre leçon que son cher frère apprendrait à ses dépens.

	Toya relâcha son souffle refoulé et ses mains se serrèrent en poings le long de son corps. « Qu'est-ce qui te prend, Kyou ? Elle est notre prêtresse ! » N'obtenant toujours pas de réponse, Toya murmura : « Je croyais que tu avais dit que les humains étaient inférieurs à toi... pourquoi as-tu fait... ça ? »

	Le visage de Kyou resta calme et sa voix s'adoucit un instant, comme s'il parlait à un enfant rebelle : « Si tu la quittes des yeux, elle te sera retirée. Toi, mon frère, tu ne connais pas le sens de la vraie protection ».

	Kyou avait déjà reporté son attention sur la fille léthargique qu'il tenait dans ses bras. Son frère l'aimait mais ne le lui avait jamais dit, quelle ironie ! Elle aimait son frère mais... il avait l'intention de lui voler cet amour. Il le voulait... il en avait envie et on ne pouvait pas le lui refuser.

	Ses yeux dorés se tournèrent à nouveau vers Toya tandis que sa voix se durcissait. « Hyakuhei est proche... tu ne le sens pas ? Elle aurait été en danger.  Tu l'as laissée intacte, sans marque, sans protection, et seule... à l'attendre.  Je ne ferai pas la même erreur ».

	Toya regarda l'ombre des ailes dorées de Kyou scintiller à la vie, détruisant la barrière qui les avait entourés à la seconde où les puissantes plumes touchèrent sa surface. Il cria en signe de protestation alors que Kyou disparaissait avec Kyoko dans son étreinte. Le son ricocha, ne laissant derrière lui que le grondement de la tempête qui faisait encore rage dans la forêt.

	Il savait qu'il l'avait trahie pour le moment, mais il trouverait un moyen de la libérer de son frère. Kyou avait raison de lui reprocher son manque de surveillance sur Kyoko, mais l'embrasser... la toucher comme ça... puis la soustraire à sa protection. Pourquoi ?

	Le sang de Toya se mit à bouillir alors que l'écho de la menace de Kyou résonnait dans son esprit. « Sans marque ? » Il priait pour que Kyou ne veuille pas dire qu'il prendrait Kyoko comme compagne juste pour la protéger. Toya grogna à cette idée.

	« Pas question ! » Il criait en direction de l'espace désormais vide. C'était lui qui était toujours à ses côtés, pas Kyou. Kyou détestait les humains et ne s'était jamais intéressé à Kyoko. Pourquoi ferait-il soudainement quelque chose d'aussi irréfléchi ? L'air même entourant Toya devint vivant avec une fureur réprimée alors que ses pouvoirs de gardien augmentaient dangereusement avec sa colère. 

	« Kyou, bon sang ! Je ne le permettrai pas ! » La voix de Toya se fit entendre dans toute la forêt.

	 

	 


 

	 

	Chapitre 3 « Descente dans les ténèbres »

	 

	Shinbe atterrit derrière Toya, arrivant juste au moment où Kyou et Kyoko disparaissent. Les autres descendirent derrière lui en regardant la puissante aura de Toya s'étendre autour de lui en vagues d'un bleu flamboyant.

	Le visage de Kamui montrait le choc de ce qu'il venait de voir tandis que les mèches violettes de ses cheveux indisciplinés bruissaient sous l'effet du vent provoqué par l'explosion de Toya. Ses yeux semblaient changer de couleur à chaque battement de cœur confus. « Kyoko ? » sa voix était essoufflée et sa lèvre inférieure frémissait de rébellion. De la poussière multicolore et scintillante tomba de ses ailes translucides lorsqu'il les souleva d'un seul coup, dans l'intention de poursuivre celui qui leur avait enlevé Kyoko.

	Un éclair silhouettait les ailes sombres de l'ennemi alors qu'il prenait vie en plein dans la trajectoire de Kamui. Les longs cheveux noirs de Hyakuhei se soulevèrent dans le courant provoqué par sa descente soudaine. Ses yeux d'ébène se fixèrent sur ceux de Kamui, ce qui fit reculer le gardien dans sa course effrénée pour sauver Kyoko.

	« Pauvre enfant... as-tu perdu quelque chose ? » La voix de Hyakuhei contenait une note d'inquiétude, mais ses yeux d'ébène trahissaient ses véritables intentions. S'avançant, il tendit la main pour toucher la joue pâle de Kamui, mais il rit lorsque le gardien recula de plusieurs mètres pour éviter le contact.

	« Toujours timide ». Ignorant les autres gardiens encore au sol, Hyakuhei traqua le garçon aux yeux étincelants qui battait en retraite, « Allons Kamui, comment pourras-tu vraiment me battre... si tu n'as pas ta prêtresse avec toi ? » Il connaissait mieux que quiconque les craintes du garçon. Ses lèvres esquissèrent un sourire sadique. Après tout... c'est lui qui avait enseigné toutes ces peurs à Kamui.

	Kamui faillit s'étouffer sous l'effet de la panique qui montait d'un cran à chaque instant. Voir le monstre devant lui était presque aussi grave que de sentir le monstre caché à l'intérieur... le démon des rêves. Il pouvait le sentir devant lui, derrière le visage de son ennemi, des souvenirs de cauchemars qu'il avait enterrés depuis longtemps revenaient le hanter alors qu'il luttait contre l'envie de fuir l'homme qui se trouvait devant lui.

	Sentant la terreur de Kamui inonder la scène, Shinbe cria : « Laisse-le tranquille, traître ! ». Levant son bâton, il utilisa sa télékinésie pour envoyer un assaut de pierres et de terre sur leur oncle afin de le distraire assez longtemps pour que Kamui puisse s'échapper.

	D'un geste de la main, Hyakuhei créa une barrière sur laquelle les projectiles rebondirent sans danger, et ses yeux noirs se tournèrent vers le gardien améthyste avec colère. « Ne te mêle pas de ce que tu ne connais pas, cher neveu. »

	Kamui se laissa tomber au sol, atterrissant sur ses pieds alors qu'il repoussait les souvenirs sombres en espérant qu'ils resteraient cachés un peu plus longtemps. C'étaient ses secrets et il devait les garder.  Kamui cligna des yeux... ses yeux redevinrent brillants. Il ne se souviendrait jamais de ce que Hyakuhei l'avait mis au défi de se rappeler... Il jeta un coup d'œil vers les autres gardiens, souhaitant que le mensonge soit vrai.

	Toya en a vu assez et il se fâcha. À une vitesse que l'œil humain ne pouvait détecter, Toya sembla disparaître et réapparaître derrière Hyakuhei. Passant son bras autour du cou de l'ennemi, il grogna : « Et qu'est-ce que tu crois pouvoir faire... cher oncle ? ».

	Les yeux de Hyakuhei se fendirent lorsqu'il réalisa que la colère de Toya avait libéré une puissance égale à la sienne. Voyant que Kamui avait échappé à son emprise pour le moment, il sourit d'une manière trompeuse. « Comment comptes-tu m'arrêter alors que tu n'es même pas capable de protéger une petite fille ? Tu as déjà perdu ».

	Il savait qu'il pouvait encore torturer la prêtresse avec les souvenirs séduisants cachés au plus profond des rêves. Le lutin des rêves veillerait à ce qu'ils restent liés. Tôt ou tard... elle viendrait à lui de son plein gré. Kyou ne la garderait pas longtemps. Même maintenant, il pouvait la sentir dormir... attendant qu'il la rejoigne dans ses rêves. 

	Avec un rire diabolique, le corps de Hyakuhei disparut, laissant Toya hurler de rage une fois de plus.

	 

	*****

	 

	L'obscurité entourait Kyoko et, d'une manière ou d'une autre, elle savait qu'elle était à nouveau endormie. La réalité s'estompa et elle grimaça intérieurement, sachant que le rêve avait trouvé un moyen de se poursuivre. Elle essaya de le combattre... de se réveiller pour qu'il ne puisse pas l'atteindre, mais l'accalmie du monde des rêves était trop forte.

	Le temps et l'espace perdaient toute signification, car le rêve devenait réel pour elle. Kyoko avait chaud, presque trop chaud, et cette sensation l'empêchait de se réveiller. Elle lutta pour essayer de secouer les ténèbres qui la laissaient si faible et perdue. En déplaçant ses doigts à côté d'elle, elle sentit la douceur de la laine. Elle se rendit compte qu'elle était allongée sur une sorte de fourrure. 

	Ouvrant les yeux, elle regarda le plafond de pierre et laissa sa vision le parcourir jusqu'aux murs de pierre qui l'entouraient. Elle se trouvait dans une sorte de grotte. Autour d'elle, la flamme d'un petit feu qui n'était qu'à une dizaine de mètres, scintillait de toutes les couleurs. C'était vraiment à couper le souffle, comme seul le rêve peut l'être. 

	Elle tenta de s'asseoir, mais regretta instantanément son geste et s'allongea aussi lentement que possible. Sa tête lui faisait mal et elle était faible... comme si on lui avait retiré toute sa force. Que s'était-il passé ? 

	Ses lèvres s'entrouvrirent alors que les souvenirs commençaient à lui revenir. Cette fois, elle se redressa rapidement, sans se soucier de la douleur, mais elle se prit la tête dans les mains, espérant ainsi stabiliser sa vision.

	Elle avait l'air de se trouver dans les profondeurs de la terre à cause des formations de cristal le long du plafond et des murs. Il n'y avait qu'une seule entrée qu'elle pouvait voir et elle était petite, donc le feu chauffait bien la pièce. Il ne faisait aucun doute que sans lui, la grotte aurait été très froide.

	Fermant à nouveau les yeux et se frottant les tempes, elle s'efforça de réfléchir de façon rationnelle. Le Cristal du Cœur de Gardien... Elle l'avait brisé pour empêcher Hyakuhei de l'obtenir. C'était la dernière chose dont elle se souvenait. En rouvrant les yeux, elle y vit plus clair. 

	En jetant un coup d'œil au sol, elle se rendit compte qu'elle était allongée sur une fourrure de la couleur de minuit. Kyoko gémit... Hyakuhei la tenait. Elle le savait. Sinon, pourquoi serait-elle allongée sur ce qui semblait être une fourrure noire au fond d'un terrier... seul Hyakuhei pouvait être aussi dément.

	Elle avait envie de pleurer, mais elle se méfiait, car si elle cédait à la peur... elle risquait de ne jamais s'arrêter de pleurer. Vérifiant l'absence de blessures sur son corps pour ne pas penser à ses peurs, elle se rendit compte qu'elle n'était pas blessée et se sentit instantanément mieux. Si Hyakuhei devait la tuer, il l'aurait déjà fait... non ? Elle frissonna à cette question persistante.

	En regardant tout autour d'elle, Kyoko se sentit mieux en voyant qu'elle était seule. Si elle devait essayer de s'échapper, c'était le moment. Elle espérait juste avoir l'énergie nécessaire pour s'enfuir de la grotte sans que Hyakuhei ne le sache. 

	Elle se mit à quatre pattes et se stabilisa. Il lui a fallu toute sa force pour se mettre debout. Elle lutta contre la vague de vertige qui l'envahissait. Qu'est-ce qu'il lui avait fait ? Ou était-ce le fait de briser le cristal qui lui avait volé sa force ? Elle avait l'impression d'être perdue dans un rêve et espérait seulement que c'était vrai.

	Elle ne voulait pas être un bébé, mais elle donnerait n'importe quoi pour qu'un des gardiens vienne la sauver. Après avoir passé autant de temps dans un monde rempli de démons... rien ne l'effrayait, mais en ce moment... elle était silencieusement terrifiée. 

	Kyoko tourna son attention vers l'ouverture de la grotte. Alors qu'il faisait clair à l'intérieur de la grotte, il faisait terriblement sombre de l'autre côté de l'ouverture. Elle se rapprocha de la sortie, presque effrayée par ce qu'elle trouverait de l'autre côté.

	Elle pouvait sentir la différence de température en arrivant à l'ouverture. Elle pouvait même sentir le froid qui tentait de pénétrer dans la pièce chaude et cela lui donnait presque envie de retrouver la chaleur de la fourrure noire sur laquelle elle s'était allongée. Jetant un coup d'œil par-dessus son épaule, elle envisagea de retourner au chaud, mais chassa rapidement cette pensée.

	Non, pensa Kyoko avec obstination en se frottant les bras pour les réchauffer. Elle était arrivée jusqu'ici, elle n'allait pas faire demi-tour et revenir en arrière. De plus... c'était à Hyakuhei et en avoir besoin ne me semblait pas correct. Il était l'ennemi.

	Elle fit un autre pas, qui l'amena dans l'ombre de la porte, et elle avait raison. Il faisait si sombre. Kyoko leva les yeux et découvrit un petit filet de lumière venant d'en haut. D'après ce qu'elle pouvait voir, elle était assez loin de la surface. Fixant la lumière pour éviter de se retourner vers l'obscurité, elle remarqua que c'était le matin. 

	Avec un soupir silencieux, elle se demanda depuis combien de temps elle avait été inconsciente. Elle se mordit la lèvre inférieure en espérant qu'elle n'avait pas dormi depuis des jours. L'idée d'être seule à un kilomètre sous terre lui donnait la chair de poule, et l'idée que Hyakuhei soit avec elle ici-bas était plus qu'effrayante. 

	Elle a hoché la tête en pensant : « Il est vraiment temps de déguerpir avant que le diable ne vienne me jeter dans le feu ». Inspirant profondément, elle stabilisa sa peur, sachant qu'elle n'avait pas d'autre choix... mais comment était-elle censée retourner au sommet ?

	Kyoko fit un pas de plus dans l'obscurité, espérant avoir une meilleure vue, mais ce qui se passa ensuite lui coupa le souffle. Elle ne pouvait même pas hurler. Il n'y avait pas de sol que son pied pouvait toucher.  Elle perdit instantanément l'équilibre et tomba. Elle regarda en silence le petit rayon de lumière qui s'éloignait au-dessus d'elle.

	Fermant les yeux, Kyoko tendit la main vers la lumière en attendant l'impact. Dans l'obscurité, des bras chauds entourèrent la jeune femme et ralentirent sa chute. Elle se moquait bien de savoir qui c'était, tant qu'elle ne tombait plus. Son cri étouffé se répercuta sur les murs de pierre tandis qu'elle s'accrochait fermement aux épaules musclées, la peur l'envahissant à l'idée qu'elle aurait pu mourir. 

	Elle pouvait sentir la chaleur émanant de la personne dont les bras forts la maintenaient en sécurité contre un large torse. Elle entendit quelque chose qui ressemblait à des ailes souples qui s'élevaient vers l'entrée de la pièce d'où elle venait de tomber. Luttant contre l'envie de se rapprocher du corps qui l'avait sauvée, elle se concentra sur la luminosité des murs. 

	Alors que la lumière se rapprochait, Kyoko était presque trop effrayée pour lever les yeux, sachant déjà qui la tenait, mais une curiosité morbide amena ses yeux émeraude vers le visage relié à sa planche de salut. Ses craintes étaient ravivées. Son visage parfait se tourna vers elle, tandis que ses longs cheveux noirs flottaient en vagues autour d'eux. Si le diable avait un nom... ce nom pourrait être la séduction.
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